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Pek por LA CIE GENERALE D'REPRIZRIE DE SOREL ’

M. Sauvéet les Ouvriers

Sorelois souvenez-vous en
Toutes nos félicitations À M. Arthur Sauvé, le leader - de l’opposi-

tion conservatrice à Québec, pour avoir forcé le gouvernement Gouin
à s'occuper du coût de la vie et pour avoir proclamé le droit pour l’ou-
vrier de se faire entendre à l'enquête parlementaire,

En effet, voici ce que nous lisons dans lu PATRIE: :
‘Comme la suggestion en avait été faite, ces jours Berniers, au

cours d’un intéressant débat sur le coût de la vie par M. À. Sauvé, le
cotnité de l'agriculture se réunira le mercredi, 18 décembre couraut à
9.30 heur:s pour entendre les opinions des experts et des hommes d’af-
faires au sujet du coût élevé de la vie et les suggestions qu'ils apporte-
ront. Nous apprenons queles institutionssuivantes ont été invitées à
se faire représenter, la Chambre de Commerce de Montréal, le Board of
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MERCIA FAIBLE, FORCEASUPERBE

“quelques sous économisés en
“achetantune imitation de co-
“gnac 2 1a place d'une bou-
“teille de cognac Hennessy
“peuvent+eprésenter toute la
“différence entre une vie com-
“promisest une vie sauvée,
“Eies-volis prêts, vous, à as-
“sumer an pareil risque?”

C'est textuel. '

Veut-on mettre absolument
dans l'esprit du peuple et y
laisser à jamais la conviction
que le journalisme n’est rien
autre chose qu’une. vulgaire
industrie ou qu’un vulgaire
moyen de faire facilement de
l’argent ? Sos lent . I enco.

A lire certain quoti.| Put le même journa

i « |reet dans le mème numéro

Jie de Montréal, on le croi- comme formation, instruction,
lumière pour cette jeunesse
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Trade, la Chambre de Commerce de Ste-Anne de Bellevue, l'école d'a-
iculture de Ste-Anne de la Pocatière, l’Institut Agricole d'Oka. Des
vitations ont aussi été faites à MM. O. E. Dallaire. directeur de l''&-

cole de laiterie de St-Hyacinthe, et Auguste Trudel, gérant de la So-
ciété Coopérative des fromageries de la province,

“Nous avons, ce matin, rencontré M. Sauvé à qui nous avons de-
maudé : “Avez-vous appris que le ministre de l'agriculture s’était ren-
du à votre suggestion.‘

“Oui, répond M. Sauvé,‘ et j'en félicite le ministre de l’agricul-
ture. Je trouve cependant que l'enquête ne sera pas complète et qu’il
faudra plus d'une séance pour obtenir des résultats pratiques. Je lui
al aussi suggéré d'inviter les membres des associutions ouvrières. L'o
vrier est le grand consommateur, et c’est lui qui actuellement à le plus
à se plaindre. Ii importe d'enteudre ses plaintes et surtout d'écouter
les suggestions qu'il ne manquerait pes de faire pour remédier à l'état
de chose dont.il souffre. Il a non seulement droit à nos sympathies,
maisil est de notre devoir de le protéger.”

 

Les ouvriers de Sorel et de toute la Province oublieront-ils celui
Qui s’est constitué léur véritable représentant à la Chambre de Québec.

Route Nationale
La ville de Sorel a été témoin le

12 Courant d'un témoignage sans
équivoque du désir des comtés qui
longentla Rive Sud depuis St-Lam-
bert jusqu’à Lévis, d'obtenir une
route Nationale. Des orateurs opti-
mistes auraient voulu préconiser la
route depuis St-Lambert 4 Rimous-
ki, d'autres encore plus enthousias-
tes auraient demandé en caucus
particulier que la route suive le St-

 

pouvant accomoder les camions au-
tomobiles et autres véhicules non-
seulement pour le commerce inter-
provincial ou pour le trafic entre
les comtés, mais le commerce natu-
rel qui s'écoulera aux chemins pou-
vant faciliter la transportation des

its de chaque région.
Pr le Président Alf. Beauchemin
le champion des bonnes routes de la
rive Sud qui n'épargue ni temps ni
argent, a ouvert l'assemblée qui res-
semblait plutôt à un parlement qu'à
une chambre de commerce. L'assis-
tance était composée d'hommes
puissants dans toutes les bfanches
‘de l'industrie du commerce et des
professions libérales, d'humumes qui
ont fait leur marque.
M. Beauchemin a ébauché la

question par des chiffres éloquents;
i fut suivi comme orateur par le
Notaire D. H. Rhéault de Gentilly
qui laissa à M. J. B. Lafrenière
maire de Sorel la parole et c’est
avec une éloquence précise et agré-
able dont nous avons soigneuse-
ment pris note, que M. Lafrenidre
» exposé les besoius de la Rive Sud
pour une route Nationale; les droits
de cette région ancienne, les avan-
tages pour le commerce, l'agricul-
ture, etc, et nous nous resérvons le
plaisir plus tard,de publier les belies
paroles de notre premier magistrat.

M. le Maire Thurber de Lon-
ueuil et H. H. Sheppard, en ua

français impeccable nous ont expri-
mé les mêmes idées que le maire de
Sorel c'est-à-dire qu'ils abondent
dans le même sens et feront la lutte
jusqu'au bout, M. A. Paquette de
St-Nicholas, M. le Maire Papin de
Contrecdœur, M. O. Bienvenu, M,
l'avocat Wilfrid Larose de Verchè-
res et M, C. O. Paradis, ex-maire,
marchand et industriel de Sorel, le
Dr Chartier M. le Notaire Brais;
M. Fred C. Cadoret gérant de
l’Eveil, M. Evariste Marcotte de
St-Roch M. G. Massue de Verchè-
tes, M. A. Hébert de Deschaillons,
M, Henri Emery représentant de la
‘‘Presse’’ successivement ont porté
ia parole, dans le sens unanime qu'il
faut à la Rive Sud un chemin natio-
nal reliant les métropoles et facili-
tant le commerce et le trafic.
Une résolution a été rédigée par

deg hommes les plus compétents
duns le commerce, le droit et la pra-
tique en général recommandant une
délégation spéciale auprès du gou-
vernement Provincial qui saus dou-
te reconnaitral'utilité sans conteste
de cette route Nationale qui a pour
précédent la route du Nord.

L. Philippe Tremblay

Sec.
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Feu Louis Lanctot
Notre concitoyen M. l'avocat A.

Lanctot vient de perdre son père,
M. Louis Lan:tot de Laprairie, qui

 

s'est éteint en arrivant àses qua.
tre-vingts ans, .

femme, feue Rosalie
Robidoux, l'a précédé davs la
tombe il y a cing ans.
Lui survivent - .M. Adélard

Lanctot, ex-M. P., C. R., de
Sorel, Hector, agent, de Mont-
réal, Henri, marchand, de St-Jean

Lane unè senr Ad5
Madame Joseph Lefebvre, de Cha-
teauguay.
Le défunt a été porté en terre

par MM, Z. Bouchard, J. B. Lanc-
tot, Wilfrid Lanctot, Victor Robi-
doux, ses neveux, Luc Lefebvre,
Rdmond Bouchard, Damien Roy
ses voisins, et Jacques Bourdon, un
de ses vieux amis,
Le deuil était conduit par ses

quatre fils.
La levée du corps a été faite par

M.. I'abbe H. Quesnel vicaire a
Longueuil et cousin d'un des fils du
défunt.
Le service à été chanté par M.

l'abbé G. O. Godin, ancien curé de
Sherbrooke et MM. les abbés
Quesuel et McLougall de St-Edou-
ard de Montréal.
On a rendu à cet estimable octa-

genaire, cultivateur de notre beau
sol canadien, les hommages les
plus graudioses dont la paroisse n'a
jamats été témoin.
Remarqués dans l'assistance :

l'Hon. Juge J. E. Robidoux et son
fils Rodolphe, ses cousins F. X. St-
Germain, administrateur, Hormis-
das Mongeaude St-Michel de Na-
pierville, Art. Déry, libraire en
gros de Québec et beau-frère de
M. Ad. Lanctot.
MM. les députés Roch Lanctot,

Wilfrid Cédilot, s'étaient fait un
devoir d'assister à ces funérailles.
Eu un mot, toutes les paroisses

du comté de Laprairie étaient re-
présentées à ces imposautes funé-
railles,

AEE

St-Pierre de Sorel

Madame Félix Lamothe,
née Agnès Paul Hus, est dé.
ctdée le 10 décembre, à l’âge
de 54 ans ; elle a été inhumée
le 42 courant,
La levée du corps a été fai-

te par M. l’abbé Béland,vicai-
re de St-Pierre,
Le service a été chanté par

M.l'abbé Saucier, professeur
du Séminaire de Joliette,

Les porteurs étaient MM.
Adolphe, Joseph et Henri La-
mothe ses trois fils. ce dernier
élève du Séminaire de Joliette
et Nazaire Emond son gendre,
M, Richard Bernard tenait

orgue et les solistes furent
MM. H. DeGrandpré, Narcis-
se Caplette, Notaire V. A.

 

 Bourgeois et Fred, C. Cadoret.

qu’une graudefeuille qui s’im-
prime dans la Métropole s'ef-
orçait presque de nous le fai-
re entendre daus son numéro
paru samedi dernier,
En pleine page éditoriale.

où il était question de la-doi
des licences et où l’on s’effor-
gait de consoler les prohi-
itionnistes décus pour un
moment du résultat obtenu
auprès des membres de la lé-
gislature à Québec en disant
que depuis quelques années,
le gouvernement provincial a
imposé de considérables res-
trictions au commerce des
boissons fermentées, il. était
dit ceci :

“Il n'est pas démontré
“qu'une loi prohibitive don-
“nerait de meilleurs résul-
“tats... L'intempérance s’é-
“talait naguère en notre pays
“dans toute sa hideur. ais
“il est manifeste que nous
“avons fait depuis quelques
“années de rensibles progras
“vers la guérison de cette
“plaie sociale... Nous croy-
sons que la cause de la tem-

“pat la campagne d'éducation
“qui a été poursuivie sans
“trève dans toute la province
“et danstout le pays.”
Prenons pour nous en pas-

sant, prohibitiennistes et soi-
dats de la croix noire, le com-
pliment qui venant d’un jour-
nal adversaire n’est pas volé.
Lc journal continu :
“C’est une illusion de croi-

“re qu’une loi quelconque (de
¢ prohibition) serait efficace. La
“plus solide base snr laquelle

C'est ainsi, par exemple, qui doit être éclairée et abso-
lument sobre pour être l’es-
poir de demain, il y a cette
autre annouce que textuelle-
mentenévreje vous cite -
… *Molgau’s 7. La bière que
“votre Arrière-gtaud-père bu-
“vait. L'aliment liquide. La
“bière pare, hygiénique, com-
“me la’Molson… est un ali-
“ment liquide, possédant les
mêmes propriétés nourrissan-
“tes, enconstituantes que
“celles bon pain. Une bun-
“ne bouteille de bière Molson,
“riche, crémeuse et vieille.
“rendI¢k repas plus appétis-
“sants, facilite la digestion et
“‘reconstitue tout l'organisme.”
Où est la logique dans cette

manière de faire ? Où la jeu-
nesse se formera-t-elle à la 50
briété en supposant que tout
le monde se mette à précher
l'enseignement de ce journal?
La science enseigne qu'une
THORNSqui prendit de la

ge tun a0 Aère= la dose
journaiire de wn palin par
jour péendrétt éfactement
en un am la valeur
des # oi

de cinq livres, on
trois livres de viande.
En supposant aussi que

tous à l’égal de ce journal se
mettent à recommanderet an-
noncer les boissons fermen-
tées avec la publicité de ce
journal où donc la jeunesse du
demain puisera-t-elle la leçon
de sobriété ?
“Ce qui était bon pour les

arrière-grands-pères doit être
bon pour nous,” diront ces

ans |  

jeunes !
Prohibitionnistes, ne vous

décourages pas. Tant que
dans la province de Québec il
y aura des hommes de la va-
leur de celui qui, vendredi

“établir la tempérance,(le sty-
“le est du journal), c’est de
“former la jeunesse à la prati-
“que rigoureuse de la sobrié-
té.”

Voici donc un adversaire
qui est opposé à la loi de pro-
hibition parce qu'il est con—
vaineu qu’une telle mesure se-
rait inefficace.

“Les processions quipas-
“sent la frontière pour venir
“se désaltérer dans le Québec
“prouvent assez qu’une loi de
“prohibition n'empêche pas
“les gens d’avoir soif.”

Il veut parler d’Ottawa et
de Hull.

D'autre part il admet le
bien qu’ont fait pour relever
le niveau moral de leur pro-
vince les apôtres de la tempé-
rance et met tout son espoir’

ur l’avenir dans la jeunesse
lairée parfaitement, bien

renseignée sur cette question
de I'alcool.
La lumière doit venir non

seulement de la chaire de véri-
té mais aussi du journalisme
qui a conscience de ses de-
voirs vis-à-vis la nation. Or
voici l’étrange logique de ce
journal.
Sur la même page où il

laisse percevoir son espoir,il
y alimage d'une bouteille
de Brandy Hennessy avec
les trois étoiles que personne
ne prendra en ce temps de
l’Avant pour les trois Rois
‘Mages. _

L'annonce que voici accom.
paguecette bouteille : après que des dommages considéra-

bles furent commis."

ler les yeux à la lumière de la
vérité, et il y en a sssez de
ces hommes, la cause de la
tempérance progressera.

Je viens de vous démontrer
la bonnefoi d’un adversaire de
la. prohibition. N'oubliez pas
qu'il'en est ainsi de presque
tous sinon de tous les autres
adversaires de notre cause.

Le seul enñemi que nous
ayous à combattre, qui défie
la science, la morale, la logi-
que, la. raison, c'est l'amour
de l'argent et du péculat.

JE MARCHE.

Le Feu
Lundi matin à 3.15 un incendie a

été découvert chez M. J. G. Groulx
tailleur de la rue Augusta. Son
stock a été considérablement en-
dommagé, ses pertes sont couvertes
par les assurances. La batisse est la
propriété de M. le notaire L. N.
St-Martiu qui a son bureau à l'éta-
ge supérieur et qui à lui aussi, subi
des dommages.

 

 

 

Mercredi soir vers 9 heures le
remorqueur Contrecœur a pris feu,
Les pompiers du Dept. de le Marine
ont eu raison de l'incendie mais
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DOMINION FOUNDRY SUPPLYC0,, LIMITED.
Tout ce qu'il faut pour votre Fonderie.

Montréal, Qué. etToronto, Ont.

Dr W. O. PICHETTE
CHIRURGIEN-DENTISTE

136 rue Augusta, - - SOREL °
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LA BANQUE MOLSONS
Cavital et Réserve - - $8,800,0009 SUCCURSALES EN CANADA |
Faits des Afaires de Banques en général |

LETTRES DE CRÉDITS CIRCULAIRKS - .
CHÈQUES POUR LES VOYAGEURS - -
MANDATS DE BANQUES .

DÉPARTEMENTS D'ÉPARGNES ‘“it-2tdossow
INTERETS LES PLUS ELEVES ALLOUES

Succarsales i Pierreville, Si-Ours ef Sorel,

J. FERD. MOREAULT
GERANT SUCCURSALE. DE SOREL §
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AUTOMNE ET HIVER 1916

Nous invitons le public à venir visiter nos magasins pour leurs achats. d'Automne et d'Hiver 1916,

Chacun de nos Départements est en mesure de répondre à votre demande
Les COSTUMES et MANTEAUX sont de toute beauté et rous en

avons un choix surprenant.

MODES ET MODISTE

Pour satisfaire- notre nombreuse clientèle nous avons au magasin,
Modiste en Chapeaux, Modiste en Costumes et Robes.

TAILLEUR POUR HOMMES
Nous avons le meilleur Tailleur de ia Ville M. Edouard Lavallée.

HARDES FAITES
Ce Départementest au grand complet, nous portons les meilleurs agen-

ces du pays. Une visite est sollicitée.

dernier, nous faisait écarquil-| CONCOURS ? |
Cette année encore nous donnerons gratis 12 CADEAUX. Ce concourcommence avec le ler Septembre et durera la balance de l’année.

LE PLUS GRAND MAGASIN DE LA VILLE.

C. O. Paradis
 

PHONE 143.

J. A. WRIGHT
BIJOUTIER

8 et 10 Rue Augusta Sorel
BIJOUTERIES, ARGENTERIES,PIPES, SACS A TA-
BAC, ARTICLES DE TOILETTE ET PAPETERIE
ET TOUTES SORTES D'ARTICLES DE FANTAISIE

A DES PRIX POPULAIRES
— —

Nous invitons les MARCHANDS et les CULTIVA—
TEURS.qui ont de la LAINE BLANCHElavée à disposer,
à communiqueravec nous, mentionnant la quantité.

AYERS LIMITED
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Mort de M. David McNicol

 

=

it
s

of if 5 Ê

FE 6 A

au pasods, lorsqu'en Fontes comme
Soflrait & wn activité, il vint au Canada en 1874 et entra au service du NorthernRailway, qui exploitait alors un court réseau entre Toronto et Coll: Dtutensuite eomamis en chef dans le bureau de gérant-généreldu T GreyBrucey.dune la capitale de l'Ontario et Plus tard, en 1882, agent-géséral du

C pagnie.. C'est vers cette époque que le C.P.R. poursuivait activement la des rails0deen oe eGo cnn o puower de ours k i
3 mision. personnes éclairées commençaiett ce idevenir cette compagnie de chemin de fer dont les crgavisateurs c'avaisnt pas

ussi gigantesque; MolNieall fut de celles-tà
t- du Fret et des Voyagears pour la

 | 12 i el
)

7 i

furent les: en 1880 il devint t-général des Voyageurs toutes lesdu C.P. Lo om 1896 gérant du es Voyageurs pour le réseau. ue
tard, ea Q

. alheureusement, vu le mauvais état de eadémission en 1914 et terminer trop tôt une carrière qui
joujours difficile à égaler

Toile ‘ut on résumé, la vie de l’homme ui vient de disparaître et qui jous umtôle ei important dans l’organisation de le us grande compagnie de transport du

funérailles ont eu lieu à Montréal et son corps déposé au cimetière Mont-

 

Monument Hebert
Appel aux instituteurs et institutrices en

aveur du Monument Louis Hébert
 

Vous avez appris que pour célébrer dignementle troi-
sième centenaire de l’arrivée en notre pays du premier colon
canadieu, un comité s’est formé dans le but d’ riger, sur Ja
place de l’Hôtel-de-Ville de Québec, un monument splendide
qui cofitera la somme de $17,000.00.

Commele dit Son Eminence le Cardinal Bégin, ce mo-
nument sera à l'honneur de la vaillante classe agricole, de
ces défricheurs de notre sol, de ceux qui font croître les mois-
sons rémunératrices par un labeur persévérant et nécessaire,
pour la subsistance de nos populations.

Avet Son Eminence le cardinal Bégin, Monseigneur
Paul Bruchési, archevêque de Montréal, Mgr Bruneault et
Mgr A. Bernard, de Nicolet et de St-Hyacinthe, ont bien dai-
gné bénir ce louable projet. Il n’y a’ pas lieu de s'étonner
de voir tant de sympathie se manifester à l’égard d’une œn-
vre à la fois religieuse et patriotique ; car le prêtre et l’habi-
tant sontles deux agents inséparables de notre civilisation ;
“ensembleils ont jeté les bases de la Nouvelle-France, en-
semble ils ont vécu les heures douloureuses de la conquête,
ensemble ils ont refait notre pays au lendemain de la défaite,
Nous leur devons le meilleur de notre force ; au prêtre la foi
qui éclaire, qui soutient et qui sauve ; à l’habitant la résis-
tance patiente, obstinée, inusable, contre laquelle sont venues
se lutter les tentatives d’assimilation.” Le monument Hébert
sera donc toutà la gloire de nos agriculteurs.

Il sera auss1 à la gloire de nos instituteurs.
let, la digne épouse du premier colon, sera asssociée au tri-
omphe que l'on prépare à son mari. Elle a un droit égal à
cette marque de reconnaissance de la part de notre peuple.
Elle voulut partager avec lui les misères, les ennuis de l'exil,
elle travailla sans relâche à soutenir son héroique époux dans
l’œuvre de la colonisation qu'il est venu inaugurer au milieu
de nos grands bois.

|

Mais il y a plus ; elle fut encore la pre-
tuière institutrice canadienne, Elle ouvrit dans sa maison Je
premier séminaire sauvage. Elle catéchisait ces êtres infor-
tunés ; elle habillait leurs filles, et leur inculquait la connais-
sance de Dieu avec les notions premières de l'éducation do-
mestique, Elle fut donc

À

la vérité, la première institutrice,
Voilà pourquoi, il est de notre devoir, croyons-nous, de la re-présenter par le bronze dans une de ces scènes touchantes
qui dût se passer aux premiers jours de la colonie,

Les instituteurs, les iustitutrices, sont invités à verserleur obole et à travailler autour d'eux afin d'aider au paie-
ment de ce bronze magnifique. Nous leur tendons la main
et nous leur disous ; aidez-nous de tous vos efforts à assurer
le succès de notre œuvre.

Le dévoilement de la statue Hébert donnera lieu à des
fêtes splendides. Agriculteurs, prêtres, instituteurs et ins
titutrices, seront là pour glorifier les mérites et le courage vi-
ril des ancêtres de la race canadienne-française. Puisse ce
jour être pour nos familles une cause d’ardeur nouvelle et de
sainte ambition dans la noble tâche de la colonisation, nous
souveuant, avee Montalembert, de cette belle parole dont
Louis Hébert nous donne une si vivanteillustration ; l’avenirest aux hommes persévérants avec Dieu dans la foi,

 

L'EVEIL t4 DÉCEMBRE tp16
 

Le temps presse. Un an nous sé de ce
viverssire. Toute souscription, ai minime soit-el
çue avec reconnaissance.

Az.CourLLARD Dusrrts,

Sorel, ce 29 septembre, 1916.
 

triotigue,

à elle ! issent les autres imiter ce bel exemple.
Az. CovILLARD DKsPRÉS, pre ,P.Q

rel, P. Q.
 

-Lieut. Antonie Baril
Nous recevous de ‘Wellington

darracks’’, Halifax, une lettre de
M. Antonio Baril enrôlé dernière-
ment. Il se dit bien et doit nous en:
voyer de ces nouvelles prochaine
meat. Il fait certajiuement du pro-
xrès dans la carrière militaire car
1 doune son adresse comme suit :

Lt J. A. Barts,
Royal School of Infantry
Wellington Barracks

Halifax, N, S.

Christmas 1916
Your feiends can buy anything

you can give them ..... but your
nhotograph. See C. T. Desjardins,
Photographer, Sorel,

excepté votre portrait. Voyes C. T.
Desjardins, Photographe, Borel,
er&ee,

 

Walter Wellbrenner.
=0ie

quelque chose d'approprié.

 

ter Weilbrenner,

——.w—eee

 

J'ai reçu pour les Fêtes, un beau

lot d'articles de toilette : set à ma-
nicpre, set à broder, articles en
ivoire, etc. Il y en a pour tous lex

gouts chez Walter Weilbrenner.

ticles de toilette.
tte.

 

Uve plume-fontaine ou un Ra-
roi - li ca-zoir Auto-Strap, feront un joli ca meuse ou une joile bouteille de

 

lorieux at-
vera rt

Président du Comité,

M. J. C. Magnan, du Département de l’Instrüction pu-
blique, dans L'ENSEIGNEMENT PRIMAIRE du mois de
vuvembre 1916, iuvite les commissions scolaires à verser
leurs souscriptions en faveur de cette œuvre religieuse et pa-

“ Ku réponse à cet appel, la commission scolaire de Gran-
by, village, vient de souscrire la somme de $35.00. Honneur

Vos atuis peuvent acheter tout
ce que vois pouvez leur douners--

Aven-vous estayé fe nouveau par.
fum Djer Kiss ? On en vend chez

Avez-voupsongé À vos tadeaux
pourles Fêtes ? Alles ches Waiter
Weilbrentiet, il vous suggèrera

Le plus grand assortiment de
parfum est certainement chez Wal-

Chez Walter Weilbrenner, vous
trouverez le plus beau choix d'ar-

Si vous voulez faire plaisir À vo |S'a:dresset à
tre mère ou À votre sœur au Jour
de l'An, donttes-leur une parfu-

ON DEMANDE»
UN APPRENTI

CHEZ

ED. GAUTHIER
ENTREPRENEUR PLOMBIER

15 RUE PRINCE SOREL.

Magasin. à Vendre
3 ÉTAGES

12 AUGUSTA, SOREL
S'adresser au Notaire J. W. Martel.

L'EVEIL est publié à Sorel Je
jeudi de chaque semaine par la
Cie Générale d'Imprimerie de So-
rel, au No 1083. rue Rol.
6

PROVINCE DR QUEBEC
* Municipalité du Comté de

Richelieu.

Des soutniasions por la construc-
tion d'un pont métallique sur la
Rivière Yamaska entre Massueville
et St-Almé seront regues et ouver-
tes au Bureau de la Corporation de
la Municipétité du Comté de Ri-
chelieu, ÿ2 rue Roi, à Sorel, mer-
credi, le 13 décembre 1916 à 11
hrs À. M. Aucune soumission ne
devra être acceptée. Tous les
soumissionnaires devront accompa-
gner leurs soumissions d'un chèque
accepté égal À 10 p. c. d'icelles.
Les plaus et devis sont déposés au
bureau du soussigné où quiconque
peut en prendre connaissance.

© Signé V. À. BOURGEOIS, P
Sec. C. M. C. R.

Sorel, 23 nov. 1916..--3f

—————
MAISONS A VENDRE.---Plusieurs

maisons neuves, genre cottage, à
vendre, à conditions faciles,

 

'J. N. ARSRNEAULT

ce qu'il y a de mieux pour ou-
vrage sur papier, carton,toile, -
rubans, etc.

  

LISEZ

L'EVEIL
$1.00 par année

$1.25 par année
avec le

Sorel Illustré
- —_—

Imprimerie de L'EVEIL
Ouvrage de toutes sortes.
N’allez plus à Montréal

pour vos impressions spécia-
les.
Nous sommes outillés pour

AMPHLETS
Livrets

Livrets de Regus
Entétes de comptes et de

lettres.

ENVELOPPES
deau pour votre pire ou votre ami.

Vous en trouverez un bel assorti-
ment chez Walter Weilbrenner.

 Lotion,ter Weilbrenner,
Vetiex les volt chez Wal-

 

J. Raoul Collette
HABITS

~' PARDESSUS
SUR MESURE $16. a $35.

Walter Weilbrenner

PARFUMS

 

TEL. 87-SOREL
 

MEILLEURES marchandises aux MEILLEURS
nent en plus des coupons bons pour VOYAGER GRATIS par n’im-
porte quel train, bateau ou tramway 3 Montréal.

Marie Rol-|

VOYAGEZ GRATIS
Encouragez les MEILLEURS marchahds, qui vous donnentle-

prix et qui vous dons

Walter Weilbrenner, médecines patentées.
Leclaire & Fils, charbon.
Marché Central, J. Paul, pros., coin Roi et Charlotte.
J. A. Taillon, barhièr, cigares, cireur de bottes.
Restaurant LaRochelle. bonbons, cigares, tabacs, etc.
C. T. Desjardins, Photographe.

 

Entrepreneur TEL. 58 .
EDOUARD GAUTHIER

Ferblantier, Couvreur.
Systèmes de Chauffage de toutes sortes.

Couvertures en Tôle Galvanisée,
Goudron, Ete.

15 Rue Prince - - Sorel
 

LA VUE C’EST LA VIE
NE LA NÉGLIGEZ PAS

Les examens faits à notre bureau sont scientifiques. Nous ten us
toutes les sortes de verres et montures de lunettes et de lorgnons.

Montres, Chaînes, Ba, es à Diatiants, .
Jones de Mariage, Argenteries, Verre taillé

Réparations d'Orfèvrerie de toutes sortes, Bijonteries, etc

A. MATHIEU
Opticien Spécialiste,

M. Earl Lunan, frère de M.
Stanley Lunan est revenu de
Montréal où il a passé plusieurs
mois dans le département des Sto-
rage Batteries du McLaughlin Mo-
tor CarCo,
Ily a acquis une grande -expé-

rience dans cette ligne et 1'Electro
Limitée prendra en soins toutes
les batteries qui seront réparées et
entrenues sous ses soins. Elles se-
ront chargées de temps à autre et
l'acide changée. M. Earl Luvau|_
Invite les propriétaires d'autosà ie
rencontrer à l'Electro Limitée.  

 

Donnez une paire
de Patins à votre

garçon
Et donnez-Jui la meilleure : les

LADIES AUTO.
Ces sont les patins les plus légers,

chics, rapides, gracieux et confor|-
tables que l’on a jamais faits.
Le patinage est un bon exercice.

ENTREZ VOIR NOS

PATINS AUTO
ANNUAIRE DÉ HOCKEY

GRATIS

T & Frère
PenSorel

A LOUER
Muison À louer au No. 152 rue

Auguste. Possession immédiate.
S'adresser à J. Ed. Champoux No.
ra rue Acadie. ;

  

PERDU
Une épinglette de cravate

“S, A. L. A(pièce d'or), à
été ue,
pores de la rendre au Clubif

S. A. L. À. rue Georges, à
L'EVEIL ou au propriétaire
M, André Laliberté,

 

RESTAURANT.---Langues ma-
rinées; Pieds de cochon, Oeufs dans
le vinaigre, Huitres, etc., Eaux
Gazeuses et Liqueurs de Tempé.

MOUVERT TOUS LES JOURS,
EXCEPTÉ LE DIMANCHE,   OSEPH PARENT, RUE REINE
J SOREL,

TEL. 23

NI

141 tue Augusta, Sorel grandes et petites
Enyeloppes pour fromageries

ea VOPR PEU Ce beurreries.
PLACARDS POUR COURSES

A

  
Théâtre

- Annonces Commerciales
o

CIRCULAIRES pour Baseball
Hockey :

Courses.

Sports de toutes sortes,

Cédules de Sport

Lettres Funéraires

 

 

Cartes mortuaires
avec ou sans Portraits

Cartes de Visite.
Lettres de faire part.
 

Traduction en Français de
Circulaires, Lettres ou

documents quelconques
écrits en

Anglais
Italien

Allemand
Espagnol

 

Lorsqu'il s’agit d'Imprime-
ie pensez à :

L’EVEIL
SOREL

B. P. 49
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Le Coût de la Vie
11 est vrai de dire qu'il ya

rareté de plusieurs articles né-
cessaires à la vie et que la rai-
son pour la plupart des haus-
ses est un plus grand besoin
d'argent pour la finance, le
luxe ct le genre de vie à la
thode, '
Le peuple est seul capa-

ble de remédier À ces condi-
tions.

D'abord queles cultivateurs
étendent leurs opérations ; il
ya déjà une négligence né-
faste et presque coupable.

‘Tous les gouvernements du
monde préchen] la culture en
grand, avec système, avec va-
riété,

L'élevage de moutons et de
bétail n'est pas ce qu'il de-
vrait être au Canada, ce beau
grand pays, pas encore déve-
leppé. Avec l'avenementde
bonnes routes, les autos-ca-
mions, et autres moyens de

_ transport, les denrées trouve-
ront un marché facile et rému-
hérateur. Les gens des vil-
lages et petites villes où les
jardins sont ‘nombreux, de-
vraient cultiver leurs légu-
mes ; il ne faut pas beaucoup
de terrain pour pourvoir une
famille. \
Le “boycottage” fait une

peur au commerce, mais celui-
ci revient à la charge encore
plus fort et c'est le peuple qui
paye en fin de compte.

C’est clair, que si le peuple
se rend indépendant du haut
commerce, les accapareurs
n'auront pas la main haute.
Dans plusieurs villes, je l’ai|

déjà dit dans L'EVEIL, les
mécils ont passé des lois

Pour ipermettre à. ceuxquil
n'ont pas de terrain, de culti-
ver les jardins incultes.

Cela peut se faire à Sorel
oû il y a des milliers d’arpents
qui ne servent À rien.

‘ F.C.C.

—_——-

 

Abonnez-vous à

L'EVEIL

$1.00 par année.

 

L'EVEIL 14

TELEPHONE 38 SOITE POSTALE 155

A. LANGLOIS

CHAUSSURES DE TOUTES SORTES

Pour tout le monde et de tous prix.

Le magasin de la satisfaction.

Rue du Roi Sorel.

  

Bureau et Fonderle Résidence du Gérant Tiroir Postal
Téléphone No. 140 Téléphone No 109 No. 169

Dk A. R. LARocttzux Dr PF. X. P. Goverre F. HURTUBISE
Sec.’Érésoriet Président Dir.-Gérant

‘LA COMPAGNIEDES GRILLES BREVETÉES LIMITÉE
FONDEUR

CUIVRE, BRONZE, FONTE GRISE ET AUTRES MÉTAUX

SPECIALITE

DEMI-ACIER—GRILLES PATENTES,

Modèle et nouveau Modèle

LA PLUS HAUTE QUALITÉ. PROMPTES LIVRAISONS.

CAPACITÉ : 10 TONNES PAR JOUR.

Bureau et Fonderie 89 Rue Roi - - Sorel, P. Q.

 

Tel. Bell No. 198 Boîte Postale 254

F. D. CORON

Ferblantier, Plombier, Couvreur

35, Rue Georges - - Sorel
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de, à Vapeur, à Air Chaud. Poëles de Cuisine,
Fournaises de Passage, Appareils à Gaz, Clo-
ches Electriques.
Rt tous autres ouvrages de ce genre

y « . a F a

"CORSET SPIRELLA

Le ‘CORSET SPIRELLA est baleiné
avec la baleine indestructible SPIRELLA.

f BOONE) DO er
EuIT

Cette baleine est la plus pliable et ga-

rantle de ne pas se briser ou rouiller.
Plus de 3,000,000 de dames portant des

SPIRELLA sontsatisfaites et témoignent de

l'aise, du comfort et de la perfection du style

(produit par le CORSET SPIRELLA.)
Plusieurs dessins exclusifs desqueles

vous pouvez choisir le modèle convenable.

Commecorsetière du SPIRELLA, rési-

dente dans ce territoire, mon expérience est

à votre service sans obligations.
© Aux appointements par lettre, carte pos-

tale ou téléphone, une attention immédiate
sera donné.

MELLE R. E. DUHAMEL

101 RUE ROYALE - - SOREL

      

  

 

  

            

  

>

LA PHOTOGRAPHIE DANS TOUTES SES

BRANCHES.

CAMERAS, KODAKS ET ACCESSOIRES.

Rue Roi-Sere. En face da Carré Royal.

O. MONGRAIN

SELLIER
Harnais, couvertes à chevaux, robes de voitures d'hiver

et d'été, Valises, sacs de voyage et articles en cuir.

Spécialité ; Réparations de Harnais. .
Bien outillé et ayant beaucoup d'expérience, je suis prêt

à satisfaire ‘e public le plusexigeant.

Il est aussi agent pourla vénte des voitures de la fameu-
se carosserie HENEY, de Montréal.

Il aura toujours à vendre des voitures de toutes sortez.

33 Rue Augusta, voisin Théâtre Gaieté, Sorel

 

 Téléphone No, 311

»

Poseur d'Appareils de Chauffage à Eau Chan-|- ;

LE STUDIO DESJARDINS |:

DECEMBRE 1916

“  Riddease 163

CTOR À. BOURGEOIS
NOTAIRE

Bureau coin Roi & Charlotte

SOREL

 

Tel: 113

Dr E. À. Laferrière
MEDECIN-CHIRURGIEN

Traite toutes les maladies en général

des oreilles et de la gorge.
1: Rue Charlotte,

. Sorel, P. Q.

 

Tet : No. 111

 

 

 
Henri Beaucage
Manufacturier et Entrepreneur

Général.

Marchand de bois en gros et détail

Entreprises garanties.

95 Rovale, Sorel.

 

GASTON TREMPE B. L L
NOTAIRE

Règlements de successions. Cour-
tier d'assurance. Argent à prêter.

Et.
69 RUE ROI, SOREL.

TELEPHONE 58.
923

 

Del : 139 B. P. 9¢

t
5 J. B. Gagné fils
Marchand de bois, charbon, toin

et grains.

GROS ET DÉTAIL

Coin des rues Ramzay et Adélaide,

Sorel, P. Q.

MON
Nouveau Magasin
de Meubles est ou-
vert,
Tout est du der-

nier goût.

L. P. CARDIN
RUE REINE

PLACE DU MARCHÉ
SOREL

Dr Omer Rajotte D. D. S.
Chirurgien-Dentiste

SOREL

 

 

ue Georges

Audessus du magasin de
J. RAOUL COLLETTE Tel. 263
 

Bois DE TOUTES SORTES

MOULIN-A—SCIE

SOREL Qut.

E. LAVALLEE
TAILLEUR

Gradué de New York,
coupeur chez C. O. Paradis.

Telephone Bell 25 Sorel P. Q.

  

N'oubliez pas qu'un SOREL

ILLUSTRÉfait un immense plai-

reliseit. Vous qui avez des parents
ou des amis à la guerre où à l'é-

venir. :

de Guèvremont, À. Morency, Al
honse Casaubon et au Restaurant

LaRochelle. Prix socts. 

Spérialité : Maladies des yeux,|.

sir aux Sor:lois dans les tranchées.

|

NS
Ceux qui en ont reçu leslisent et| NS

tranger envoyez-leur ce beau sou-| N\

Eu vente chez G. Hardy, Aristi- N

      

  
    

    

   

  

 

BANQUE D'HOCHELAGA

Capital payé et fonds de réserve $7,700,000.00
Les pamus sont spécialement invitées à venir

visiter notre nouveau Département d'Epargne,
spécialement aménagé pourelles,
Nous vendons à ce Département, des MANDATS

payables daus tout les pays du monde, a memes
prix que les Cies d'Express et le Bureau de
Poste.
L'intérêt sur toute somme au Département

d'Epargne est payé au, plus haut taux des Ban-
ques.

Succarsale de Sorel M. J. À Giroux gérant.

 

| TELEPHONE 76

PAS

SOREL
SANS VISITER LE

RESTAURANT CANADIEN
HUITRES, CIGARES, TABACS, BONBONS.

EN GROS ET EN DETAIL.

RUE ROI
SUCC. A. A. LAROCHELLE Prop

TOUT EN NEUF
Club St-Charles

128 RUE AUGUSTA, SOREL
PETITES QUILLES. GROSSES QUILLES,

—

TABLES DE POOL. CIGARES, TABACS,
LIQUEURS DOUCES.

CHARLES THIBAULT, Prop.
—

NE VENEZ

  

   
 

GEO. M. BADEAU
Montres, Bagues, Joncs, Chaines, Bracelets,

BIJOUTIER et
etc. Pipes et Articles de fumeurs.

Rue Augusta, Sorel.

   
  

Belles Etrennes
Aux Soldats en France et à vos parents

et amis des Etats-Unis.

Un Sorel Illustré
PRIX 50 CENTS.

EN VENTE CHEZ G. Hardy, Restaurant LaRochelle,

Aristide Guévremont Epicier, Alphonse Casaubon, Epicier

Albert Morency et à ce bureau.

 

Sheppard & Fils rem

N v.

Crd{OVSCents @
Ea

\ Ti n'en faut qu'une bien faible quantité. #8
L usage de l'Empois Chinois signifia E

économie ainsi que résultats parfaits.
N Un simple paquet d’Empols Chinois x

vous durera aussi longtemps que deux
paquets de l'empols ordinaire, car il
contient quatre onces de plus, et Il en
faut une bien plus petite quantité.
Détails encore plus importants à

considérer que l'économie, c'est d'abord
le fini supérieur que donne à vos toiles l'Empois
Chinols et ensuite la facilité avec laquelle vous
pouvez faire votre repassage.—car le fer à re-EyA arÈ 'Empols nois contient un m exquis.
vouttis épicler vend LEmpois Chinois, ou il Tout

urer, Arg -
duction du paquet ues bien le repro

OCEAN MILLS, Montréal.
Ecrivez pour faire venir

ln brochure gratuite Inti-
tulée ‘suggestions ries SUN. Lav ay te à

in

Mai SR
. e

d'idées rempliapratiques. 
 

. ‘

—Pm



 

 

=p
r
—

J

pr”

 

lire série.—Concours de
Pool des Zouaves.

W. Casaubon 30. Jos Grimard 48.
A. Lafrenidre so. A. Roy 13s.
R. Casaubon so. A. Coté 38.
N. Lamoureux so, N.Lanciault 38.
A. Berthisume 30. O. Péloquin 18,
L. Martin 50. J. Dandonneau 41.
At. Duiault so. Ad. Martin 13,
A. Desrochers 50. An. St-Michel 29

  

A. Taillon so. P, Thibault 4s.
A. Badeau so. L. Rivet 41.

UILLES
LIGUE PROVINCIALE

Dimanche prochain, le club So-
rel recevra la visite du club Qué-
bec aux salles au club St-Charles.
Le Québec, composé de vieux

Équipiers expérimentés sont pres
qu'aussi forts que les champions
‘‘Le Montréal.”
Le club Sorel bien que chez lui,

ne devra être trop confiant s'il ne
veut pas avoir une désagréable sur-
prise sur ses propres allées.
La partie sera intéressante et

vaudra la peine d'être vue.
ADMISSION 15 Cts.

SIEGES RESERVÉS 25 Cts
——__m—

SOREL SUBIT DEUX DEFAI-
TES A MONTREAL.

Jouant contre tes joueurs répu-
tés tes plus forts de la province,
nos débutauts Sorelois bien que
n'ayant qu'une moyenne de 437
ont fait malgré tout, bonne figure.
Apparaître pour la première fois
devant un public étranger contre
des étoiles telles que Labelle, Bry-
son, J. Louis Pelletier et Lamou-
reux était suffisant pour déséquili-
brer les nerfs de nos gars qui plus
tard feront certainement mieux.
Ils ont perdu les 3 parties.
Leur défaite aux mains du club

J. A. Gauthier de la classe ‘“C”
seulement nous surprend plus. Que
nos joueurs aient plus de facilité
pour pratiquerils vont s'aguerrir et
avant la fin de la saison ils nous
causeront de bonnes surprises.

—————

QUILLES.
Les clubs Québec et Lévis ont

inaugnré la saison de la Ligue de
Quilles Provinciale de Québec, à
Québec, dimanche dernier, alors

que les joueurs de la vieille Capita-

le remportèrent la victoire, en ga-
goant trois parties contre les hom-
mes de John Dorais, de Lévis.

Voici le résultat détaillé dela
rencontre :

QUEBEC

H Labrecque 182 221 224---617
A Wright 148 195 159---502
C Gagnon 174 186 169---529
J Duquet 192 138 162---492
H Boivin 188 136 137---511

884 926 841-2651
LEVIS

L Bernier 151 139 165-455
J B Dorais 143 156 199---498
A Blouin 108 224 147---479
L Roberge 178 144 134---456
L Paquet 170 1 188---

750 840 833-2423
Québec gagnetrois parties.

SOREL

O Chrétien 126 127 159-412
A Chrétien 183 112 152---448
F Bitner 144 121 124---389
Thibault 174 167 139---480
W Grégoire 171 1 112--»450

Total 798 684 Eas
Moyenne-436

J. A. GAUTHIER

C Egan 179° 158 146---483
O Fricot 194 182 144---520
Viens 162 195 198---555
A Boucher 120 18> 172---532
H Bisson 1 188 193---536

Total 870 903 rrr
Moyenne-526.4
J. A. Gauthier gagne par 458 pts

LIGUE PROVINCIALE
SOREL

A Chrétien 186 151 114---451
O Chrétien 139 132 111.0382
Matte 137 127 139---400
Thibault 143 203 155---501
Grégoire 1 1 113---402

Total 748 755 633-2136
Moyenne-427.1

MONTREAL

Bryson 183 159 195-535
Pelletier 167 183 208-..558
Bedard 145 202 160---507
Lamoureux 114 148 163---475
Labelle 202 159 171---832

Total 861 851 897-2607
Moyenne-s21.2

Montréal gagnetrois parties.
—_—————

A la Salle du club St-Laurent vis-
a-vis le Parc Royal,
GROSSES QUILLES

O. Benoit 252
R. Bellemare 234
A. R. Langlade 223
W. Martineau 220

à i   

 

Le Major Léo Lafèche, fils de
M. Z. R. Lafèche de cette ville est
revenu de la guerre, Il est blessé
au bras droit que l’on espère sau-
ver et il à perdu son œil droit.

Le Major était en observation
avec sept soldats lorsqu'un obus
éclatant près du peloton tua les

sept suldats et le bleusa. Il fut
sans conuaissance depuis tard dans
la voirée jusqu'au matin alors qu’il
fut ramassé et porté à l'hôpital am-

bulance. Le jeune Major nous dit
combien nosfrères Canadiens-Fran-
çais se couvrent de gloire dans cet-
te guerre et si l'on en juge par lui,
nos compatriotes sont tous des hé-
ros.
front et aux hôpitaux.

Le Major Lafièche est parti pour
l'hôpital de Montréal où un traite
ment spécial sera donné à son bras
que l'on veut conserver.
A part ses blessures, il se porte

bien.
Il nous a fait le plaisir d'une vi-

site à notre bureau et nous souhai-
tons---commeil le dit lui-même---
que pos jeunes gens épousent la
cause de l'empire contre la tyran-
nie et la barbarisme du Kaiser.

 

L'Immaculée Conception
 

La paroisse de St-Picrie de Sorel

a célébré avec éclat la fête de I'Im-
maculée Conception.
À l'Hôpital il y eût communion

générale et la messe fut chantée par
le R. P. L. Côté, O. M. IL, pré-
dicateur de la retraite.

Il y eut du beau chant et les so-

listes étaient MM. J. St-Michel, J.
Mongeau, J. Grimard.

Après la messe, M. Napoléon
Lamoureux lut au prédicateur une

très belle adresse accompagnée
d'un cadeau présenté au nom de la
Congrégation par M. a, Bastien.
A la grand’ messe, ja Chorale St-

Pierre chante une belle messe de
Gounod ; les solistes : MM. Dr J.

W. Robidoux, André Laliberté et
J. Raoul Brousseau.

A I'Offertoire M. H. DeGrand-
pré chants le magnifique Ave Ma-
rin de St-Saens,

Le R. P. Côté fit un de ses élo-
quets sermons.
Dans l'apres-midiil y eut confé-

rence par le R. P. Côté, vêpres et
salut.

Le soir, réception de 31 nou-
veaux membres de la Congrégation.
Le Rév. P. Côté fit son sermon

d'adieux et un salut solennel fut

chanté par le Chœur de la Congré-
gation des Hommes sous la direc-
tion de M. Nap. Lamoureux.
Les solistes étaient : MM. Arsè-

ne Boudreault, Art. Bruneau, Al-
phonse Beaudet, J. A. Mainguy,

Notaire L. N. St-Martin, J. Raoul
Brousseau et J. B. A. Falardeau.
A l'Hôpital, le matin et à St-

Pierre le soir, l'orgue était tenu
par M. Fred. C. Cadoret : l’avant-
midi à St-Pierre par Melle Lucien-
ne Pitt et l'après-midi par M. Ri-
chard bernard.

Les Enfants s'amusent
Dimanche dernier, tout un

essain de jolis bambins ont
répondu à la gracieuse et déli-
cate invitation de madame
V. A. Bourgeois qui leur a
préparé une aprasmidi aussi idéale
que possible en cette saison.
La bozne fée avait touché les pots

et les plats, les bonbonnières et les
paniers si bien que tous ea ont eu à
plemnes mains:soit gateaux, biscuits,
chocolats bonbons et breuvages dé-
licteux. Les petits et petites ont
chanté, récité, fait de la musique et
dausé en ronde et même joué à
l'âne, À ce jeu Melle Thérèse Coron
à remporté le premier prix.
Madame Bourgeois avait aussi

demandé à la bonne fée de prépe-
rer un lunch queles enfants degus-
tèrent avec grand appétit malgré
leur collation de gucreries et de ga
teaux;ce fut une belle après-midi et
cé n'est que vers 614 hrs p. m. que
les parents recevaient leurs enfants
enchantés de leur visite. Etaient
résents Marguerite Lafrenière,
héophile Lafrenière, Charlotte

Cadoret, Héloise Vanasse, Thérèse
Paradis, Marcelle Paradis, Thérèse
Coron, Marcelle Brousseau, Mar-
gueritte Brousseau, Simone Brons-
seau, Bernard Brousseau, Thérase
Senécal, Marguerite Lacouture,
Yvette Lacouture, Simone Mande-
ville, Jeanne Drouin, Lucienne

 

 

 Martlo, Georgette Devault.

Il a vu plusieurs Sorelois au

L’RVEIL 14 DECEMBRE 1916

  

 

à St-Pierre de Sorel

Dimanche, 10 décembre, seize
jeunes filles s'avauçalent vollées de
blanc et prenaient place à des aièges
qui leur étaient réservés, aux nc-
cords de l'orgue sous la maitrise de
Melle Lucienne Pitt.

Elles promettaient de s'enrôler
sous la bannière de Marie Immacu-
lée. L'acte de consécration fut
récité avec une diction parfaite par
Melle L. Robillard,

Un beau sermon fut fait per M.
le Curé Bernard, chapelain de le
Congrégation, qui a, en des termes
choisis démontré les devoirs d'une
vraie Congréganiste.
A la suite, il y eut salut solenuel

dont voici le programme:

‘“Peuple chantez la Reine d'Isra-
el,” Merril ; solo, Melle Stella
Deschènes.

Consécration : ‘‘Je suis à toi.”

*‘O Salutaris’ de Vanhoutte,

‘Ave Maria’ de Millard, Melle
Juliette Paul Hus.

‘‘Parce Domine’’ Matthews.

‘T'antum Ergo’’ Paneton.
Chant final, ‘’Echos du -

aire.

. 7 M
AQ.

  

Devoirs du Citayen

‘Trois PENSÉES PAR SEMAINE.
 

On croit généralement qu'une
fois les élections municipales ter-
minées, on peut se croiser les bras
et se reposer entièrement sur le

conseil municipal pour toutes les
questions qui se présentent durant
l'année ; ceci est une grave erreur,
Si l'esprit public était plus en éveil,
beaucoup de choses qui grèvent
sans nécessité notre budget muni-
cipal seraient repoussées.

 

Une chose que je n'ai jamais
comprise, c'est la légèreté avec la-
quelle certaines personnes dépén-
sent et engagent les biens des corps
publics et des compagnies, quand
eux-mêmes, si vous les regardez
dang leurs affaires privées et péf-
sonnelles sont si prudents, si sages
pour ne pas dire si parcimonieux.

La Chsmbre de Commerce de
Sorel commence à avoir de l'impor-
tance et est à la veille de donner
des fruits, Des questions ubsolu-

ment vitales pour notre Cité sont
actuellement à l'étude, Tous les ci-

toyens qui ont à cœur la prospérité
de notre ville, doivent faire partie
de cette association et se faire un
devoir d'assister aux séances. Une
nombreuse assistance est un stimu-
lant et un encouragement à ceux
qui se dévouent aux affaires publi-
ques.

 

“Le Canadien-Frangais”

Nous recevons une copie du
CANADIEN-FRANÇAIS d'Ed-
monton, organe de la Société St-
Jean-Baptiste. Ce livret n 24 pa-
ges est très intéressant et dit beut-
coup sur la vie dé nos compatrie-
tes de là-bas.

Deux séances ont été données à
Edmonton ; le 12 novembre uu

profit de la Belgique et le 28 no-
vembre la fête de la Ste.Catherimne.
De jolies pièces ont été jouées et

les programmes de chant, de dé-
clamation et de musique étaient
choisis.

 

 

NAISSANCE
En cette ville, le 10 courant,

l'épouse de M. Jos. St-Michel, une
fille, baptisée Marie Germaine Dé-
die.

Parrain et marraine, M. et Mme
Moise Charland.

Porteuse, Mme Isaie Beaudry.

 

 

ON DEMANDE
UN APPRENTI

CHEZ

ED. GAUTHIER
ENTREPRENEUR PLOMBIER  15 RUE PRINCE SOREL,

MajorLaflècheRéception d'Enfants de Marie NOTES LOCALES

VITE !
Voici Noel et les fêtes ;

épargnes les fatigues de nos
jeunes filles et de nos jeunes
gens en faisant vos achats de
suite,

POURQUOI ?
D'abord le choix est meil-

leur
Ensuite: vous vous fati-

guez moins et vos parents ou
amis qui vous servent au
comptoir éprouveront moins
d’ennuis de toutes sortes,

000

Nous conseillons fortement
à tous nos lecteurs qui n'ont
pas loué de places . de bancs à
Eglise St-Pierre d'en retenir
au plus tôt au presbytère pour
la messe de minuit.
Le programme qui sera ex-

écuté par la Chorale et l’or-
chestre vaut réellement la pei-
ne d’être entendu.
Nous en reparlerons plus

tard.
000

chez CO Paradis.
Ila été reçu par MM, Nap. Poi-

rier, F. C. Cadoret et les officiers de
la douane et du revenu. Il a parlé
aux enfants après la parade.

000
Pour un cadeau de Noel,

quoi de plus plaisant, de plus
présentable, qu’une belle paire
de Patins-Automobile achetée
chez Trempe & Frère,

000

Pour un cadeau à votre en-
fant, donnez-lui un superbe
coffret d'épargne {petite Ban-
que) que la Banque Nationale
met à la disposition de ceux
ui veulent habituer leurs en-
ants être économes. Voir
M. J. Raoul Brousseau.

000

Le Q.M. S. R. annonce que
ses taux seront réduits à l’oc
casion des fêtes de Noel et du
Jour de l’An,

L'Association des Zouaves
fête lundi soir son profes-

seur de Musique
M. Nap. Lamoureux

Une agréable surprise attendait
M. Nap. Lamoureux professeur de
Ia Fanfare des Zouaves, lundi soir,

le 11 décembre 1916.
Les camarades s'étaient réunis

au Casino pour le fêter à l'occasion
de son trente-troisième anniversaire
de naissance.

Une superbe adresse lui fut pre-
sentée par M. Ovide Péloquin et,
comme souvenir de cette démons-
tration, une magnifique montre en

or avec breloque, lui fut offerte par

M. Nap, Poirier au nom de tous
les membres.

: M. Lamoureux, bien que pris à

l'improviste, fut très heureux dans

sa réponse remerciant les membres
de cé cadeau princier: ‘je me rappel-

¥rai longtemps, sinon toujours,
cette soirée du 11 décembre 1916."

Ensuite, nous eQmes le plaisir
d’entendre notre dévoué aumônier,
le Rév. E. I. Bouvier. le Chevalier
Alfred Francœur, le Lieutenant

Nap. Poirier, le Lieutenant G.
Francœur du 85e Bataillon, MM.
Jean Bilodeau, Alcide Salvail, Re-

né Morasse, J. B. Carreau, Rol-

land Villandré, Fred. C. Cadoret et
Ovide Péloquin.

Ces messieurs, à tour de rôle,
félicitèrent le héros de la fête de
“cette belle marque de reconnaissan-
ce des membres de I’Association.

 

çu son professeur au son harmo
pieux de *'Fort Guay’’ régala l'as-
sistance de plusieurs autres jolis
morceaux, chant, déclamation, ter-
mine cette soirée qui fut un gros
succès sous tous rapports.
Nos félicitations à M. le profes-

seur Lamoureux qui le mérite si
bien et nos félicitations aussi à
l'organisateur de cette jolie dé-
monstration M, Ovide Péloquin.’

J'ÉrAIs-LA,

Annoncez dans

 

 

Santa Clausest arrivé ce matin

Ensuite, la Fanfare qui avait re-

 

En brûlant notre charbon

minimum de cendre.

Qualité, Pesanteur, Service

Départ de Sorel,

10 h 06 m. A.

6h ro m.

3H 45 m.

7h 35m
4h 30m.

6h sym,
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Départ de Sorel

À 10 h 17 m. A, M.

à 4h 30m. P. M.
Arrivant à Sorel,

à 10 b 02 m. A. M.

À 4h 15m. P. M.

Tel Bell No. 33

 

 L'EVEIL

ETABLIE 1801 ”

LECLAIRE & FILS

Contracteurs et Arrimeurs

Marchands de Charbon

. 106 RUE RO],

TELEPHONE No. 30

   

  
 

SOREL, P. Q.

vous assurez le confort À votre

famille, et vous avez le maximum de la chaleur avec le

J. SIMARD
Négociapt des Automobiles

FORD
Pourle District de Richelieu.

Quebec Montreal& SouthernRy Co
Horaire

Carrigé Le 26 Septembre 1914.
A

ced

TRAINS EXPRESS, TOUS LES JOURS, EXCEPTÉ LE DIMANCHE,

Pour Fortierville, et les stations Intermediaires,

res en corrnpondes © avec leutrains de Grandirose,T'istersele, en co] nce a raine ”
vial, du €. P. À.

et du Rutend "

Pour Montreal, directement via G. T. R., et St-Lambert ef les sts
tions intermediaires, en dances
et D. & H., pour Boston, New-York et Portland, etc,

Four Nicoletet les stations {otermediaires.

aveciestrminsdu G V. R

Veuaut de Nicolet et les stations intermediaires. ;

Venant d'Iberville Jenction, St-Hyaciuthe et les stations interme-

Fenaut de Nicolet et les stations Intermediaires.

,Venant de Montreal, Bl-Lambert et les stations iutermediaires

TRAINS EXPRESS DU DIMANCHE,

Pour Nicoletet les stations lntermediaires.

Pour Montreal et les stations latermediaires

Venant de Montreal et les stationsintermediaires,

venant de Nicolet et les stations intermediaires,

N. J. FRRGUSON, agent général des passagers,

A. L. CURRIE, Surintendant & Sorel

J. A. BREUX, agent & Sore

 

ECONOMISEZ

25 p. c. devotre chaleur,

Eninstallant uo GENERATEUR
comme la vignette ci-contre, je vous
GARANTISque vous aurez 25 p. c.
plus de chaleur avec la même quan-
tité de charbon.

J'installerai un GENERATRUR,
selon la grosseur de "votre fournai-
se, pour le prix suivant : ‘

No. 1 $15.00
No. 2 $20.00
No. 3 330,00

H. DALLAIRE
PLOMBIER

26, RUE CHARLOTTE

- SOREL
977

>

 


